
M1 P E ANTASQrE.i

SOLUTION D 'U'E ÊN.ÇIME.

Saçivos.letteur. pourquoi M. Nadeau çrjait qi fQct contre lak Cor-
poratioîq? Poýurqu1oi 'Cesap lCe s îî~~~du i r'h .rt1lt
-C'était pour, montrer aut pceuple ses init'rés pouir lxuCletre enI 446'

,contre la trahison de tses. conseillers.-Ahi I neni.i elîci Ilecteur; il Voi
lait'se d6ônuer pottr plus fin que les autres et fatir, croire au peuple qu'il

.étitle-,ml c ale 'ortierlef8ueuil de M. Bureau V ous n igno-

pls opifuç.équeespréc(.dentcs. Mais il est q.J,~~ult ue lç. peuple
av:ait. eu vent du but que Von svpropos:ait. en sorte qu'il lie s'y rendit
qu'uneè pffigîaéc Whomîmes iuuigiîuiranite. M. Natleatu. ('olfip toi or,5
ft Lomel président, et prononça un discours o-,P il d~'trijia sa ceouwe*

.tence .ý remplacer M. Bureau. On voyait a son air qu'il avait la plus

Mlaiis, ô déception ! il ne fut applaudi que par unîe euile voix! Qué do
démarches inutiles! Que de peies perdites! Vraimenclt, les citoyens
de Quý1iec se sont montrés ingrats en ëette rcntue

Sie transit gloria rnîîndi! Y

Mns Etommes heureux de voir qW'un 'or~onatde l'Obçervateu*r dlt
de"fétidit M. lei'rotonotaire de la Cotir de. (CIrçttii avec. au tant de frai?.
Çhi.ie'et dé précision. 31. U.Y Av*cÂ'r nîérite certa riemierit boR remerCi-
Mxenu,. car il est l'échio fidèle du Pantaçqie et dlu p!lce~érl.
tât fâcheux de çoir dei; êtres tel que 1". Gauthier se .permtre'de" Iete4
des immondices de ce genre à la face des personnesle u~îpctil
de notre cité. 'Ala lecture de sernlblb!cs écueits, 1IvOns le.4élpakuos* et
weépr'soný 'l'es.' car ce pauvre Gauthier est trop benêt pouir, ed(mp1~icneý
ce qui'il fait eî trop ignorant pour écrire ce que fi. 'M. Irep rddtt ,out
cela est l'ouvrage du petit' enn'emi juéde t'oui lé-. h on*iueP.ql ont <lei
oalai'reêt et dép positi nis honorables et bien itéritéq. Sï'iavait lî'

peý de tact.. asse de science, et asQez ide, J uge'meiït-,ou r ' rîth ne
gctijpaqton quelconque, peut-être des atW leidéV tieudue parI

eit lâ lui fermerait la... On peuit leni appl1'qiiétr1es Ipar61è4 d6XJ'su8-
Christ. pardonrn' kiir, car ils ne savent ce 'qu", fatd. -qfllIe grande

véit ________________________3

JNTfRESSYTJ~ D qu VERTES $
L ra" M~s t Un fqui/leur ý4fati ablç. Àmuiîzos Icer~.l'a fait ce;flat éavx~

-,Lq g it trts ipoi4itîtes pour 2io1e célelire hirteor;t.M. 'arýiu L p ur4d la
's cîilaborateliü d<î F1a'sque. maiti la pudeur l*î rAýôcht d.le.4 hôihte; il WetU4
Otiation zý plus tard 1 Pourquoi, gentil &.ucori, ne le fleraje-tu .pq~ ddenite2 Il qYe6t gRO

Ctutux de priver le pablic d uue - nouvelle mu iutt6r afflte. isu-oa iw4
!(r&1 lis ut voudraient pais r.->t. r ta arrîcre da J,1antasque, lui qiii aà su tirrr tt- 'VOlèâ l'e.

'iî e1on fà.t de-s gai'onirtde-i. et pour la secod. il
<fl U0111 ; maiB il ne t.n'a tuojotirs que 4,,aycT. Parce que le eacon 1ý-t %4épavu *

1bd~$ts, . ticeclîe les cullauoraLur da k',iiaa8quce que diý, la ceai.& tdiuts
,foýuilez tQqjo urÔ tprot Laius 15~te8 8.>sZ Dmyopes pJour 1ý'é0j&

ïfl ieaucun moment.
- Ce.uýEEt pas tout. n dut, collaboca*Leurb du kbnlasque a commit; la faute d'attrilÙcr à Vfz.
411f-pu vers qui appairtîat,4 U'4roce, et n±u:, Gaitou', tuti3okirb ait g~u4t pour iits rajproclîer
<ucique tort ibien 1o.1d", out -UaS L8 C tt~e ,ia% uc Je, tout titre il'~ montrer aiupublie
qu&'ile n'ont pas oublié leurs auteursd latins. Cependaut, il aiy a rien d étnzzùà à ouëla ir n


